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Neron 

Gistle 
pascal 

est le cauchemar 
des Monegasques 
On sait l'amour 
reciproque qui la 
lie a Rainier, 
prince souverain 
de Monaco. 
Les Monegasques 
auraient accepte 
que ce lien se 
transformat en 
mariage, mais, la 
belle artiste ne 
peut pas avoir des 
enfants. 
Si l'antique la-
mille des Grimal-
di vient a s'etein-
dre, Monaco perd 
son independance 
et sera rattache 
a la France. 
Les heureux ha-
bitants ne font 
pas de service 
militaire et ne 
paient pas d'im-
p6ts : deux rai-
sons majeures 
pour qu'ils veuil-
lent que leur 
prince convole en 
justes notes pour 
avoir un halter. 
( Lire l'article sur 
Gisele Pascal en 

page 3 ) 

AUX SOURCES DE LA MEDECINE 

VISITE A ASCLEP1OS 
par le DP. Fr. Messer!! 

LE PARTHENON, temple de l'immortelle Sagesse 

Ruines d'un sanctuaire d'Asclepios a Rhodes 

DE LA TREVE 
A LA PAIX 

UNIFICATION DE LA CORE 
Les combats ont cesse mainte-

nant en Coree. C'est la le pre-
mier resultat de cet armistice si 
longtemps attendu, si souvent re- 

of 
eme avaace,  

ord-Coreeas 
Ligice de. demarcation,  	 • • • 

CARTE DE L'ARMISTICE 

mis en peril, qu'on avait fini par 
douter qu'il surviendrait jamais. 

De tous cotes retentit l'avertis-
sement que l'armistice n'est pas 
la paix. Toutes les dispositions 
ont deja ete arretees du cote 

( Lire la suite en page 2 
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POLYGAMIE, 
Et, d'abord, je ne veux pas fai-

re de la morale. Que les lecteurs 
. bien pensants » ne crient pas au 
scandale. Je ne suis qu'un ob-
servateur qui n'a pu s'empecher 
de verifier, dans les temps et les 
lieux, la pensee de Pascal : . Ve-
rite en-delta, erreur au-dela " 

L'organisation familiale dans 
l'humanite a subi bien des formes 
et la morale n'a rien a y voir. 
Aussi, je ne comprends pas cette 
guerre « sauvage » dont sont en 
butte aux Etats-Unis, ces pauvres 
Mormons. 

Dans un pays, ou la Bible est le 
livre de chevet, rciffirme-t-
on, du moins ---- elle inspire tous 
les actes de la vie privee comme 
de la vie publique, la secte des 
Mormons a voulu faire revivre 
rage d'or des patriarches qui, 
sous leurs tentes, possedaient plu-
sieurs spouses... Devant les perse-
cutions publiques, la secte a  du 
renoncer a la polygamie. Ce-
pendant, quelques croyants logi-
ques avaient fonds une colonie 
agricole ou chaque « patriarche » 
vivait dans sa ferme avec cinq 
ou six femmes et ses nombreux 
enfants. 

Mais, un Mac Carthy quelcon-
que est intervenu. Les a patriar- 
ches » ont ete mis en prison, les  
femmes et les enfants ont ete dis-
perses. Lecteurs confonnistes : 
oil est la vraie morale ? Notez 
que toutes les femmes interrogees 
se sont declarees satisfaites et 
vouloir continuer a vivre avec 
leur patriarche. J'estime que ces 
hommes vaillants auraient du etre 
cites a 1'Ordre de la Nation, cm 
lieu d'être envoyes en tale avec 
les voleurs et autres gangsters. 

Peut-on le dire? 

POLYANDRIE 
En Egypte, oii une certain po-

lygamie est legale, nous assis-
tons, par contre, a de nombreu-
ses tentatives de polyandrie. Der-
nierement, une revue de langue 
arabe, nous racontcdt retomie-
ment miff d'une villageoise con-
damnee pour biandrie. a Com-
ment, disait-elle, me punir pour 
avoir spouse deux marls ! Mais, 
on m'avait dit qu'avec la Repu-
blique, les femmes avaient les 
memes droits que les hom-
mes !... 

Dans certaines civilisations, au-
jourd'hui disparues, la polyandrie 
etait la regle. Si je ne m'abuse, 
un tel systerne familial existe en-
core cm Thibet ou une femme 
peut legcdement avoir quatre 

Mon voisin, Antar, penche sur 
mon epaule, me souffle que les 
mceurs polyandriques existent 
ailleurs qu'au Thibet. Presque 
tout le theatre occidental ne trai-
te-t-il pas du fameux triangle ? 
L'ami de la maison n'apporte-t-il 
pas souvent la paix dans le me-
nage en contribuant a sa prospe-
rite ?... Et, comme disait le philo-
sophe : . Honni soit qui mal y 
pense ! 

LE HURON. 

Lire en page 4 : 

LE DRAME 

DE L'UNIVERSITE 

par Antar. 

Les buts poursuivis par le communisme 
mondial, regent inchangis,nmFev M. ADI,,,. 1„1.1... ENSON 

L'ancien candidat americain a la 
Presidence, Adlai Stevenson, pre-
vient que les objectifs du commu-
nisme militant n'ont pas change. 

Au cours de sa recente confe-
rence de presse, tenue a Londres, 
Stevenson a declare que toute 
« tendance a croire que d'une ma-
niere ou d'une autre, quelque chose 
de fondamental etait change dans 
les projets imperialistes du com-
munisme international» etait dan-
gereuse. 

Stevenson declara qu'il etait 
parvenu a cette conclusion apres 
avoir fait une tournee a travers les 
pays du monde libre, tournee au 
cours de laquelle it avait note par-
tout un desir pathetique de trou-
ver une solution aux problemes 
internationaux. 

Ceci, a-t-il dit, est un senti-
ment naturel, mais je n'ai pas trou-
ve un seul dirigeant d'Europe oc- 

cidentale, pour encourager si peu 
que ce soit, la notion que les ob-
jectifs du communisme se trou-
vaient changes. 

Stevenson dit qu'il se rejouissait 
de l'armistice en Cork. L'armis-
tice ne sera pas chose aisee, et les 
problemes concernant l'echange 
des prisonniers de guerre et la 
conference politique projetee, ne 
seront pas faciles a resoudre, a-t-il 
slit. 

L'ancien Gouverneur de l'Illinois 
« s'oppose formellement » a l'ad-
mission de la Chine Rouge an sein 
des Nations-Unies. 

Jusqu'a ce que je sois plus sur 
du prochain but de la Chine Rou-
ge, je ne vois aucune raison de lui 
sourire soudainement et de l'ac-
cueillir au sein de l'Assemblee in- 

(LIRE LA SUITE EN PAGE 2 ) 

Car sous ce sol aride et sablo-
neux — la superficie de Koweit ne 
depasse pas celle d'un comte d'An-
gleterre — gisent des reserves de 
parole qui representent l'accumu-
lation de parole brut la plus vaste 
et la plus riche du monde. 'La re-
partition du sable qui forme reser-
voir mesure environ 240 metres sur 
une section de 330 metres; ce sont 
des gros quartzeux tres propres et 
possedant un degre optimum de 
porosite et de permeabilite. Il sem-
blerait presque qu'une providence 
eminemment favorable ait, expres, 
'fait ce sous-sol riche en petrole. 
Dans une region qui ailleurs est 
surtout calcaire, apparaissent sou-
damn ces gros, dont l'excellence 
comme reservoirs du precieux  li- 

L'1101414 LE PLUS  R IC 	Oil °NOE: 
I¢ Cheilth de limit, avec un revenu de plus de un million 
de Huns sterling par semaine peut devenir le bienfaiteur des pays arabes 

le suicide planetaire. Il ne lui reste plus qu'a mettre au point les 

bombe H qui, comme chacun le salt est mille fois plus puissante que 

prenti sorcier, l'homme, qu'il soit du « monde libre » ou qu'il s'abrite 
la minable bombe A, car sa capacite de destruction est totale. L'ap-

derriere le « rideau de fer », a bien en mains l'instrument rove pour 

moyens les plus rapides et les moins onereux de s'en servir... et, soyez 

Ainsi, Malenkov vient de lancer — au figure, s'entend 	sa 

sins qu'il le f era. 
Bien curieux animal que ce bipede vertical qui a su litteralement 

domestiquer la nature et qui pourrait, apres une carriere multimille- 
oi- naire d'efforts laborieux et perseverants, mener une vie presque 

sive, cultiver en paix son jardin, se livrer, en toute serenite, a ses 
gnats artistiques, sportifs ou passionnels ! 

Il dolt cette etonnante reussite 	ce que son intelligence a su 
organiser son instinct de sociabilite, passer de la « meute » primitive 
au clan, a la tribu, a la nation. 

La penarante definition d'Aristote dolt are completee ainsi : 
« L'homme est un animal sociable, doue du sens de l'organisation. » 
Malheureusement, avec ce don de construction, l'homme porte en lui 
l'instinct de se detruire, si bien enonce par cet aphorisms de Plaute : 
« Homo homini lupus, l'homme est un loup pour l'homme. 

Cette « double nature » donne l'explication de cette immense 
tragi-com.edie qu'est l'histoire de l'humanite et it semble bien que, 
bon gre, mal gre, nous allons vivre si l'on peut parler ainsi — le 
dernier acte. * * * 

Depuis que la petite bombe A de Hiroshima mit fin a la guerre 
tout en rendant la paix impossible, it a ete decide a Washington 
comme a Moscou que deux organisations sociales differentes ne pou-
vaient coexister, que, necessairement, l'une devait faire disparaitre 
l'autre... et de manceuvrer en consequence. D'un cote, le rideau de 
fer s'abattait lourdement sur tel ou tel petit peuple qui aurait bien 
voulu poursuivre sa propre histoire sans s'encombrer d'aucune idea-
logie ; de l'autre, une puissance financiere incomparable intervenait 
pour donner a ceux que la « caporalisation » menacait, les reflexes de 
resistance. 

Certes, it n'a jamais ete dit « of ficiellement » que deux organi-
sations sociales differentes ne pouvaient coexister. On a meme de-
clarer au Kremlin comme a la Maison Blanche, qu'elles pouvaient, 
non seulement, coexister, mais, encore collaborer. 

Ceci ne trompait personne, car, de part et d'autre, c'etait la course 
acharnee aux armements et l'illustration de la maxime que « la 
crainte du plus fort etait le commencement de la sagesse ». On salt 
que cet adage comme celui : « si to veux la paix prepare la guerre 
est reversible et que le moyen fatal de glisser a la catastrophe est, 
precisement, de la preparer. L'engrenage est si bien huile, la pre-
paration psychologique si bien mise au point qu'une aincelle, une 
imprudence, fait sauter toute la poudriere. 

Et, cette preparation psychologique semble bien avoir atteint un 
degre dangereux dans ce grand consortium capitaliste des Etats-Unis 
d'Amerique. De meme, la volonte d'asservissement chez les dirigeants 
sovietiques ne peut faire de doute pour un observateur impartial. 

Les theologiens de la diplomatie — et nous avons lu, a ce sujet, 
de tres curieux articles en nos journaux — se demandent pourquoi 
Malenkov a fait &later sa bombe et ils en enumerent les raisons 
en de nombreux points savamment deduits. 

Pourtant, it n'y  d  qu'une explication et peremptoire : en depit de 
leur immense potentiel militaire, les Soviets redoutent une guerre 
totale alors qu'ils sont persuades que le temps travaille pour eux. 

Its n'ont qu'a laisser la situation « se pourrir » dans tout le Sud-
Asiatique miserable et surpeuple et l'heure viendra oiz ils n'auront 
qu'a cueillir. Quant l'Occident, le cauchemar de Moscou git dans 
le rearmement de l'Allemagne et son integration dans une Europe 
forte et unie. Les sourires de Malenkov a l'egard de la France et de 
l'Italie n'ont pas d'autre but. C'est pourquoi l'Ours, tout en se dandi-
nant et faisant des graces, montre que d'un coup de griffe, it pourrait 
faire tout sauter. 

Ces theologiens de la diplomatie rappellent trop ceux de Cons-
tantinople qui, a la veille de l'assaut qui allait tout emporter, discu-
taient du sexe des Anges. 

Peu importent les intentions — momentanees  —  de Malenkov. 
Ce qu'il importait de savoir et que nous savons a ne plus pouvoir en 
douter, c'est que la Russie possede la bombe H, c'est-a-dire l'instru-
ment parfait du suicide de l'Humanite. 

Les peuples doivent intervenir par tous leurs groupernents, par 
toutes leurs associations, par leurs organismes culturels et religieux 
pour desamorcer les bombes H, sinon, l'homme peut se mettre devant 
son miroir et se dire comme Neron, le poignard sur le cceur : 
«  Quelie artifex pereo  ;  quel faiseur d'artifices je disparais ! » (1) 

Et la planete, videe de sa moisissure humaine, n'en continuera 
pas moins sa double revolution. 

A. BEZIAT. 
(1) La traduction classique est : « Quel artiste je meurs 

Roumanie depuis les debuts de 

nement a decide de faire un gros 

l'occupation russe s'est particulie-
rement accentuee. Pour y rem& 
dier le plus vite possible le gouver- 

La crise de la viande qui sevit en 
mier trimestre etaient peu encou- 

ciellement, sans donner aucun 
chiffre, que les previsions n'avaient 
pas ete realisees. 

dans cette branche pour le pre- 

rageants. On declara alors offi-

effort pour developper l'elevage A la fin du troisieme trimestre le 
des pores. Les resultats du Plan pourcentage de realisations des li- 

II 

Ohaque fois que 
je vais a Athenes 
— c'etait la dou-
zieme fois que je 
m'y rendais — 
j'accom plis un 
pelerinage a l'Ac - 
cropole, visitant 
n o n seulement 
les ruines qui se 
trouvent sur la 
colline célebre, 
mais aussi celles 
qui s'etendent A 
ses pieds, sur son 
versant sud. La, 
on decouvre si-
tuees entre le 
charmant thea-
tre de Dionysos 
et l'imposant O-
d e o n d'Herode 
Atticus, les rui-
nes d'un temple 
d' .Ascl epies 
et d'Hygie qui e-
tait presque a-
dosse au pied de 
la paroi de l'A-
cropole. Ce tem-
ple, dont l'emplacement est encore 
nettement marque, avait deux s-
tages de dortoirs ou galeries aux- 

vraisons de pores dans le secteur 
etatise de l'agriculture etait de 
88 o/o pour le Departement de l'in-
dustrie de la viande, 60 o/o pour les 
fermes d'Etat, 44 o/o seulement 
pour le ministere de l'Administra- 

( LIRE LA SUITE EN PAGE 2 ) 

Le premier semestre de 1953, la pro- 
duction du Koweit a atteint 60 millions 

de tonnes de petrole brut. 
	 .1 

Bien que le minuscule territoire de Koweit soft connu depuis 
des siecles pour ses perles, ses chantiers navals et ses intrepides 
marins, c'est la decouverte et l'exploitation du petrole qui lui ont 
donne depuis la guerre toute son importance. 

guide est presque sans rivale dans 
l'histoire du parole. 

Le petrole sort d'environ 115 
puits et gagne par tuyaux des 
points de centralisation ou des ins-
tallations de separation du petrole_ 
et du gaz. Cette separation reali-
see, le liquide est pompe dans le 
groupe principal de reservoirs qui 
se trouve a une trentaine de kilo-
metres du bassin. Ces reservoirs 
sont installes a 120 metres a peu 
pros au-dessus du niveau de la 
mer ; c'est done sous l'effet de la 
pesanteur que le parole brut ga-
gne le port de mer de Mina al Ah-
madi, oix it passe a bord des navi-
res paroliers. 

L'arret de l'exploitation en Perse 
a beaucoup surcharge les installa-
tions de chargement de Koweit ; 
aussi a-t-on enormement develop-
pe celles-ci depuis deux ans. On 
evalue couramment a pros d'un 
million de barils par jour la quan-
tite de parole qui pourrait etre 
manutentionnee et chargee. 

En meme temps que l'exploita-
tion du parole a proprement par-
ler, la Koweit Oil Company a en- 

! LIRE LA SUITE EN PAGE 2 ) 

MOOR NOIRE 
SANG-FROID 

Nous l'avons deja dit et 
nous le repetons : tant que 
la situation paradoxale qui 
regne sur le Canal n'aura 
pas regu une solution, des 
incidents, provoques par 
des irresponsables, peuvent 

chaque instant surgir, 
gros des plus imprevisibles 
et dramatiques consequen-
ces. C'est pourquoi, atons-
nous, toujours, demands 
l'opinion de garder son 
sang-froid et a nos confreres 
d'ecrire en ce sens. L'appel 
du gouvernement, apres les 
derniers incidents de Port-
Said, rencontre toute notre 
adhesion. 

Quanta la situation « pa-
radoxale » qui regne sur le 
Canal, elle consiste dans 
l'obstination — sans aucun 
argument valable — de la 
part de in Grande-Bretagne 
de vouloir maintenir un 
corps d'occupation sur le 
territoire dune nation in-
dependante, consciente de 
ses droits et de sa dignite. 

La question du maintien 
et de la garde d'une base 
militaire dbit etre l'objet 
d'une discussion separee. 

Lettre de Bacarest 

LA PITOYABLE AVENTURE DE LA 
"SOCIALISATION" DES PORCS 

quelles on accedait par un escalier 
et ou le soir s'etendaient les ma-
lades pour attendre l'apparition 

nocturne du dieu. 
En annexe du 
temple se trou-
vait un etablisse-
ment de bains a-
vec des baignoi-
res de marbre 
dont on voit en-
core quelques e-
xemplaires s u r 
place. Une sour-
ce qui jaillit d'u-
ne grotte au pied 
du rocher de l'A-
cropole alimen - 
tait cet etablisse-
ment ; c'etait la 
source sacree per-
mettant au ssi 
aux malades de 
se purifier avant 
de consulter le 
dieu Asclepios et 
ses pretres mede-
cins, les &eves 
d'Hippocrate. 

J'a),retrouve les 
ruines de ce tern-
ple telles que je 
les ai vues it y a 
trente ans déja ; 

une antique baignoire de marbre 
toujours situee a la meme place, 
regarde avec tristesse la grande 
paroi sud de l'Acropole ; des her-
bres aromatiques, des camomilles 
sauvages croissent entre les rui-
nes, entre les restes de colonnes 
doriques, entre les dalles du tem-
ple, et l'eau de la source sacree 
continue a couler en sortant de la 
petite grotte antique actuellement 
amenagee en chapelle ou bralent 
des cierges que viennent allumer 
des mains pieuses. 

Tout est tranquille, paisible en 
cet endroit ; jamais on ne se croi-
rait au centre d'une vaste metro-
pole, de l'Athenes actuelle, dotee 
de magnifiques hopitaux moder-
nes et d'une Faculte de meclecine 

( Lire la suhe on page 2 



LE COMMUNISME 	Un article de Pierre BOUJUT 
ancien militant communists 

marche en sens inverse du 
mouvement deliberation humaine 

INDIGNATION 

---- Nous n'admettrons jamais leur pretention, comme 
quoi nous aurions pu etre les ancetres de tels barbares. 

( Dessin original de Saroukhan) 
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L'homffig le pin riche dil moods 

MARCHE DE LA FA1M SUR BERLIN 
des ouvriers de la zone Est 

14 tort et a travers 

DE TORS ET DE TRAVERS 
J'ACCUSE, comme disait feu Emile Zola, non pas la 

jeunesse du monde ender mais notre ieunesse ; j'exclus de 
mon requisitoire les pauvres, ceux qui triment et bachent pour ga-
gger leur pain quotidien. J'accuse ce qu'on appelle la “ Jeunesse 
doree » de notre pays. a  Chaque trente ans, depuis Villon, it y a 
des gens qui s'elevent pour darner que leur époque est la plus 
noire ., me disait mon professeur de philosophies. Je ne suss pas 
un pessimiste, mais, quand mime je desapprouve et blame forte-
meat ces jeunes gens qui sont supposes devenir la creme de notre 
beau pays. A part de rares exceptions, cette ieunesse est cor-
rompue a la base. Je n'invente rien et me propose de vous decrire 
avec exactitude des examples qui vous renseigneront, faits que j'ai 
observes et notes avec minutie. 

D'abord, je commence par demander, quelle est la contribution 
de cette jeunesse clothe dans le mouvement intellectuel de l'Egypte. 
Personnellement, je connais un grand nombre d'universitaires 
egyptiens ; ce sont tons, ou, a peu pros, de braves garcons et 
files de fortune modeste qui s'instruisent avec plaisir et efficacite, 
it y en a qui travaillent, ( et parfois dur ) pour pourvoir a leurs frail. 
De l'autre cede, it y a les a riches », je ne sais trop pourquoi, mais 
pour la plupart, l'argent amasse pendant des generations, les em-
peche de s'instruire I Il est un fait, quand on est rentier, on n'a 
pas besoin de travailler, donc, on saute vivement a la conclusion : 
pas de travail, inutile de pousser ses etudes... Raisonnement de 
bien mediocre facture, malheureusement c'est ainsi. Ce sont les 
reponses qu'on m'a faites. 

Il y a des gens qui critiquent la jeunesse d'apris-guerre ; 11 y 
en a qui se sont moques de ces ours barbus qu'etctient les existen-
tialistes, ces gars la etaient excusables, ils avaient vu la guerre de 
pros ! Mais chez nous ? Loin d'avoir souffert de la guerre, 11 y a 
des gens qui en ont fait un gagne-pain lucratif ; alors, peut-on 
excuser rattitude de notre jeunesse ? 

Pour une fois, je manquerai de tact envers les jeunes files et 
je commencerai par les jeunes gens de la classe Bite ((de la haute.. 
Ces braves jeunes gens, on les voit souvent dans les stoles, moins 
a l'Universite, toujours tires a quatre epingles, ils meprisent leurs 
camarades et se font un devoir de s'afficher dans leurs belles voi-
tures rutilcuttes, gulls conduisent ( sans toujours avoir leurs permis ) 
a tombeau ouvert. Eternels recales, ils s'enfichent eperdument de 
leurs etudes ; clament tout fiers gulls ont passe leur soiree a l'Au-
berge ou ils out deguste force whisky et autres boissons... Je les 
comprendrais s'ils etaient majeurs et vaccines ; mais souvent, he-
las, trois fois helm, ce ne sont que des jeunes blancs becs. J'ai vu 
ces gaillards, et Yen connais qui s'adonnent a des debauches vrai-
ment scandaleuses sans aucune consideration de morale ou sim-
plement de detente. 

Il y a aussi les jeunes lilies, ces charmantes jeunes flies ; l'au-
tre jour encore, j'entendais cette there H. me dire :-a Moi, rattends 
toujours n'importe quel « cretin » ( authentique ) pour m'inviter et 
depenser pour moi le tout agremente de dins d'ceil et de mouve-
ments de main qui passeraient pour seducteurs. 

(quand je pense qu'entre garcons et files d'Europe regne une 
camaraderie splendide, dire que quand ils sortent entre eux, c'est 
sous le signe de regalite !... Moi, je trouve scandaleux cette ma 
niere d'agir, qu'a, une certaine categorie de jeunes personnes, tous 
affilies a un club Men connu de Zamalek, repute pour son snobisme 
a la manque. Mais les pauvres, s'ils savcdent le ridicule de leur 
position, ces garcons effemines qui se font remarquer par leurs 
gestes et leurs manieres peu degrossies ; ces jeunes files qui a 
part la piscine, la party, oil on se peche un garcon pour flirter (c'est 
bon de flirter... ) ne savent qu'a peine composer une lettre. 

Avec la proclamation de la Republique, doivent cesser tous 
ces tc enfantillages Op it est temps que notre jeunesse devienne se-
rieuse, le serieux n'est pas seulemnt l'apanage de la classe mo-
yenne ; avec la democratie, riches et pauvres doivent se venir sur 
un mime pied d'egalite, du moins du point de vue de leur respon-
sabilite envers l'Etat dont ils sont tous redevables. 

Romain BIBERMAN. 

ACTUELLEMENT  

n'ont plus rien de commun avec les 
communistes staliniens. Et je ne 
considere pas le stalinisme comme 
une revolution, mais comme une 
reaction, comme la negation de 
tout 'Ideal qu'il avait pourtant he-
rite des grands revolutionnaires du 
siècle dernier (des Bakounine com-
me des Marx, des Proudhon corn-
me des Jaures) et par dessus ceux-
ci, de tous les prophaes de l'hu-
manite qui descendaient de la 
montagne sainte pour maudire les 
riches et leurs richesses et pour 
annoncer la justice. 

La grande trahison du 

Le stalinisme est la cause pre-
mière de baisse de moralite revo-
lutionnaire. Il a fausse toutes les 
balances. Ii a baillonne la cons-
cience universelle. On peut mo-
difier a son sujet la vieille pensee 
de Rabelais : Science marxiste sans 
conscience humaine n'est que ruine 
de rame et faillite de la liberte. 

Pierre BOUJUT. 
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« occidental » pour le cas oil les 
Sino-Coreens viendraient a le vio-
ler. Au cas oil ce serait la Corse 
du Sud qui, a l'expiration des six 
mois qui viennent, mettrait a exe-
cution les menaces de M. Syng-
man Rhee, it est moins aise de pre-
voir ce qui se passerait : tout au 
plus peut-on augurer que les Na-
tions unies se trouveraient dans 
une situation particulierement dif-
ficile et probablement serieuse-
ment divisees. 

C'est au cours de la conference 
politique qui dolt etre convoquee 
dans les trois mois qu'il sera pos-
sible de discerner si l'armistice est 
le premier jalon vers la paix ou 
seulement une trove avant la re-
prise des hostilites. 

Qui participera a cette conferen-
ce politique ? On ne le salt pas 
encore. La liste des participants 
et le lieu oil se reunira la confe-
rence seront fixes par l'O.N.U., l'As-
semblee generale etant convoquee 
pour le 17 aout. D'ores et déjà it 
est certain que cette conference 
politique multilaterale sera aussi 
une reunion des Cinq Grands, la 
Chine populaire y occupant une 
place qui devrait, semble-t-il, lui 
offrir la possibilite de sifter par 
la suite a l'O.N.U. 

La question de l'admission de la 
Chine a l'O.N.U., ou plutot du 
changement du titulaire du siege 
chinois a l'O.N.U., — que le dele-
gue nationaliste devrait ceder a un 
delegue communiste — sera en ef-
fet la principale question qui de-
vra etre debattue sinon a la con-
ference politique, au moins dans 
les couloirs de la conference. 

Quant aux autres problemes a-
siatiques, on salt que la France se-
rait encline a voir discutee aussi 
la question indochinoise. Cette 
conference en effet, semble-t-il, 
pourrait etre l'occasion d'etudier  
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trepris la realisation d'un impor-
tant programme de travaux acces-
soires. Une installation d'epura-
tion d'une capacite de 30.000 barils 
par jour et desservant les besoins 
locaux et le ravitaillement des na-
vires est actuellement en plein 
fonctionnement. On envisage d'au-
tre part la creation de toutes les 
facilites necessaires a une vine 
moderne erigee dans le desert de 
Koweit. Sur une crete situee a une 
dizaine de kilometres du Golfe 
Persique la societe a edifie une 
vile pour ses employes et leurs fa- 

Les buts poursuivis 
par le communism 

mondial 
( SUITE DE LA PAGE 1 ) 

ternationale des pays libres, dont 
l'objectif est la paix, >> a-t-il de-
clare. 

Les journalistes lui ont deman-
de quels seraient ses sentiments si 
la Russie posait comme condition 
a l'unification de l'Allemagne la 
neutralisation de ce pays. 

declara qu'il etait inconceva-
ble que l'Allemagne l'accepte. Il 
regretterait qu'elle le fit. Cela si-
gnifierait la fin de la communaute 
europeenne de defense et la fin de 
tout espoir de grouper effective - 
ment les forces libres d'Europe. 

C'est la derniere &tape du voyage 
de M. Stevenson qui projette un 
conga de 10 jours sur le continent 
avant de prendre le chemin du re-
tour vers le 18 ou 19 aofit. 

les garanties a demander a la Chi-
ne pour l'avenir des Etats associes. 
A cet egard les suggestions formu-
lees par le president du conseil 
vietnamien pour s'assurer qu'au-
cune aide militaire ne serait four-
nie par la Chine au Vietminh me-
ritent de retenir l'attention. 

Quoi qu'il en soit, si l'ordre du 
jour de la conference n'est pas en-
core fixe, on n'ignore pas du 
moins qu'il sera chargé. La con-
ference rouvrira en effet le debat 
sur le sort des prisonniers qui en 
derniere analyse ne voudront pas 
etre rapatries, question qui a déjà 
seine assez d'embilehes sous les pas 
de la conference militaire d'armis-
tice pour que l'on puisse craindre 
de nouvelles difficultes. Les Sino-
Coreens se proposent aussi de la 
saisir de la question des prisonniers 
que M. Syngman Rhee a laisses s'e-
vader et qui ne seraient pas repris... 
Les pretextes ne manqueront done 
pas de part et d'autre pour faire 
preuve le cas echeant de mauvaise 
volonte. 

Quant au vrai probleme, celui de 
l'unification de la Corse, c'est evi-
demment a son sujet qu'apparai-
tront les vraies difficultes. Avant 
juin 1950 la Corse du Nord n'a ja-
mais accepts le controle que vou-
lait lui appliquer l'O.N.U. pour rat-
User cette unification. On peut se 
demander quelle sera son attitude 
demain. De mime que l'on peut 
se demander si M. Syngman Rhee 
accepterait un processus d'unifica-
ton qui ne lui garantirait pas a 
coup stir la main-mise sur l'ensem-
ble du territoire. coreen. M. Foster 
Dulles et le president de la Corse 
du Sud vont se rencontrer prochai-
nement a ce sujet : duel diploma-
tique au cours duquel le secretaire 
d'Etat s'efforcera de canaliser les 
exigences de M. Syngman Rhee, 
celui-ci s'ef forgant d'obtenir• des 
Etats-Unis un soutien incondition-
nel pour l'avenir.  

mulles. Cette vile comprend des 
logements, un hOpital de 200 lits, 
des ecoles, une blanchisserie, une 
boulangerie, une usine electrique, 
une installation frigorifique, une 
centrale d'air conditionne et des 
distractions. On a resolu un des 
plus gros problemes, celui d'un ap-
provisionnement suffisant en eau 
potable, en installant six groupes 
de distillation a trois stages qui 
fournissent, chaque jour 3.240.000 
litres d'eau potable. 

Le parole transforme litterale-
ment Koweit. En dehors de la pros-
perite qu'apporte au pays le forage 
des puits, le raffinage et l'expedi-
ton du parole par la Koweit Oil 
Company, le cheikh regnant qui a 
droit a 50 pour cent des benefices 
avant paiement des impots, se fait 
un revenu depassant 1.000.000 de 
livres et, par semaine. Le Cheikh 
Abdullah, homme calme et instruct, 
profite largement de cet enorme 
revenu pour developper sur son 
territoire les services sociaux et les 
grands travaux d'utilite publique. 
On a déjà termini l'installation de 
distillation qui fournit a ses sujets 
l'eau potable dont le pays manque ; 
sont termines egalement un nouvel 
hopital d'Etat, un hopital pour les 
femmes et des cliniques dentaires ; 
d'autre part, des ecoles modernes, 
dont le personnel enseignant est 
arabe, sont en train de revolution-
ner le niveau general des connais-
sances. Cinq grosses entreprises 
anglaises font a Koweit des tra-
vaux importants et divers. 

Rien ne semble impossible ; on 
a mime examine la question d'un 
canal d'irrigation venant de Shatt-
El-Arab. On a engage des experts 
europeens qui donnent des eon-
seils sur les meilleures fagons d'a-
meliorer la vie du pays. L'infla-
tion qui aurait pu etre le resultat 
de ce flot soudain d'argent a ete 
prevue et on a pris des mesures sur 
ce point : on constitue une reserve 
pour le jour oil, inevitablement, les 
puits seront a sec et oil le pays de-
vra revenir a ses occupations tra-
ditionnelles, toutefois dans des 
conditions tres ameliorees. En ré-
sumé, les avantages que retirent 
Koweit et l'Irak de l'exploitation de 
leur parole par des societes etran-
Ores, forment un contraste mar-
que avec le marasme sterile qui re-
gne en Perse. Ces avantages sont 
tels qu'ils garantissent les, interets 
des territoires interesses et de 
leurs habitants et qu'ils fournis-
sent a ceux-ci et a leurs descen-
dants . la possibilite de jouir d'un 
niveau de vie plus eleve. 

Le tourisme 

en Russie 

et ailleurs 

Durant la periode qui suivit im-
mediatement la revolution bolche-
vique, la Russie avait largement 
ouvert ses portes aux visiteurs s-
trangers. Une agence de tourisme 
of ficieile, r « Intourist avait me-
me ete creee par l'Etat sovietique, 
avec des succursales a ''stranger 
pour faciliter le tourisme en Union 
Sovietique. Puis ce pays opera un 
renversement total de sa politique 
et decida de ne plus recevoir de 
visiteurs etrangers. 

Ii est interessant de noter que, 
selon les chiffres officiels sovieti-
ques, 2000 visiteurs se sont rendus 
en U.R.S.S. en 1952. Presque tous 
etaient membres de delegations of-
ficielles. Aucun touriste ne fut au-
torise a traverser les frontieres du 
pays dans run ou l'autre sens. 

L'Angleterre, par contre, s'attend 
recevoir 800.000 touristes cette 

annee. L'Italie, de son cote, aspire 
atteindre le chiffre colossal de 

,six millions de visiteurs etrangers, 
sans parler de la France et de la 
Suisse, pays classiques du bien-vi-
vre oa les touristes ne se conten-
tent pas de passer mais y sejour-
nent.  

(Correspondance de Berlin ) 
La zone ouest de Berlin assiste a 

une nouvelle preuve de la tension 
que la faim fait naitre dans la zo-
ne communiste de l'Allemagne. 

La situation alimentaire a donne 
lieu a deux nouveaux developpe-
ments : 

1. — Des dizaines de milliers 
d'ouvriers de l'Est de l'Allema-
gne, entreprirent une marche de 
la faim sur Berlin apres que la 
police Rouge se soit emparee des 
colis de nourriture delivres par 
les Americains aux hommes, aux 
femmes et aux enfants de la zo-
ne Est. 

2. Les autorites de Berlin 
Quest ont arrete a 200.000, la dis- 
tribution journaliere de colis 
clans 50 centres alimentaires. 
Des colis, par centaines de mille, 

ont ete déjà distribues aux Alle-
mands affames de la zone Est, qui 
ont traverse la zone sovietique au 
cours des quatre premiers jours du 
programme de distribution. 

En attendant, les premiers arri-
vages de vivres offerts par le Pre-
sident Eisenhower pour une valeur 
de 15 millions de dollars ont ete 
debarques pour alimenter les 
stocks dej a utilises. 

Les fon'ctionnaires de l'Alimen-
tation en zone Quest ont declare 
qu'ils etaient prets a distribuer 18 
millions de colis de nourriture, soit 
1 colis pour chaque Allernand de 
l'Est. 

Ils font remarquer que 200.000 a 
300.000 visiteurs venus de la zone 
Est ont defie les menaces de puns- 
tion et d'emprisonnement des So-
viets pour venir recevoir les colis 
alimentaires pour leurs families af-
famees. 

Ils estiment en outre a plus de 
1.000.000 le nombre d'Allemands de 
la zone Est qui ont beneficie jus-
qu'ici du programme d'alimenta-
tion de l'Amerique et de l'Allema-
gne de 1'Ouest. 

On s'attend a ce que la marche 
de la faim sur Berlin s'intensifie 
au cours du week-end. Le bruit se 
repand a travers la zone commu-
niste affamee que des colis de 
nourriture sont offerts gratuite-
ment par les Allies au secteur Ouest 
de Berlin. On s'attend a ce que 
d'autres milliers viennent des Acie-
ries de Heningsdorf, pros de Ber-
lin. 

On rapporte que 23.000 ouvriers 
des Raffineries de Parole Synthe- 

Lettre de Baca rest 
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tion communale et de l'industrie 
locale. D'autre part, dans le sec-
teur libre de l'elevage des pores, le 
resultat etait encore plus piteux : 
le Departement de l'industrie de la 
viande ne reussissait a acheter chez 
les particuliers que 26 o/o des pores 
prevus. 

En mime temps, Radio Moscou an-
noncait triomphalement que 6.000 
conserveries nouvelles avaient ete 
construites en Roumanie. Il fal-
lait alimenter en matiere premiere 
leurs machines importees d'Union 
Sovietique. 

Dans cette situation, et pour 
donner satisfaction aux exigences 
russes (de celles de la population 
roumaine it ne pouvait etre ques-
tion), le gouvernement ne vit 
qu'une solution pour sortir de l'im-
passe : etablir un plan — un de 
plus — ayant pour but de develop-
per considerablement et en hate 
l'elevage « socialiste » des pores. 

Ainsi paraissait une decision « du 
Conseil des Ministres de la Repu-
blique Populaire Roumame» relati-
ve aux mesures a prendre pour 
augmenter le cheptel de pores, a-
meliorer les races et engraisser un 
million de pores du secteur socia-
liste. 

Procede classique dans le monde 
bolchevik : quand on n'est pas ca-
pable de realiser un plan dans un 
secteur, on en etablit un autre en-
core plus ambitieux et qui, par 
consequent, sera encore plus diffi-
cilement realise ; mais ainsi les 
responsables ont, du moins, l'air 
d'avoir fait quelque chose, et ne 
peuvent etre accuses de negligen-
ce. 

Le plan de developpement de la 
socialisation des porcs prevoyait 
des investissements de plus de 
quatre milliards et demi de lei ; 
comportait 30 articles, et s'etalait 
sur trois colonnes de journal. Tout 
y etait prevu, y compris la creation 
de nouveaux types porcins, les me-
thodes scientifiques de l'elevage de 
la jeunesse porcine, le nombre de 
calories de l'alimentation, V« hy-
giene corporelle » des• animaux, le 

moyen d'abreger la periode d'e-
levage et d'engraissement » des in-
teresses, enfin la lutte contre les 
maladies contagieuses et venerien-
nes. 

Par ailleurs, les journaux pu-
bliaient la nouvelle mise en service 
de « maternites de truies » (sic) ! 

Les eleveuses de pores furent 
mobilisees » et « entrainees » 

dans des « competitions socialis-
tes » pour obtenir une production 
acceleree de porcelets. Elles du-
rent rivaliser dans la prise d' « en-
gagements » pour donner le jour a 
des portees plus nombreuses. Et la 
presse, pour stimuler l'emulation. 
cita les noms de celles qui battaient 
les records de procreation porcine. 
A en croire « Scanteia », organe du 
P.C.R. les verrats et les truies ap- 
portaient une adhesion sans reti-
cence et une collaboration totale 
la realisation des plans. Sur le 
papier, du moths !  

tique de Leuna a Mersebourg, en 
Saxe, encombrent les moyens de 
transport en direction de Berlin. 

VISITE A 
ASCLEPIOS 
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prospere dont les premices se trou-
vent en ces ruines du temple d'As-
clepios au pied de 1'Acropole on 
l'on enseignait les preceptes d'Hip-
pocrate. 

Il y euc encore des sanctuaires 
d'Asclepios en d'autres cites helle-
niques, comme a Delos, dans -les 
Cyclades, a Leda, en Crete, a Rho-
des, dans le Dodecanese... et le cul-
te du dieu grec de la medecine se 
repandit a Rome oil un temple lui 
fut edifie sur une ile du Tibre, a-
yant la forme d'un navire, celle de 
San Bartolomeo ; on y trouve en-
core des vestiges de ce temple et 
sur ses murs les traces d'un buste 
d'Esculape et de son serpent. C'est 
en 293 avant notre ere que Rome, 
devastee depuis 2 ans par une ter-
rible epidemie de peste, fit appel 
l'aide des medecins grecs d'Epi-
daure. 

Le culte d'Asclepios et les prin-
cipes de la medecine hippocratique 
se sont ensuite repandus partout 
oil avaient ete fondees des colonies 
helleniques, entre autres dans la 
region des Bouches du Rhone, en 
Provence ; grace a Hippocrate e-
tait née la plus humaine des scien-
ces, la medecine. Depuis, les di-
vinites medicales, Aselepios pour 
les Grecs, Esculapos pour les Ro-
mains, ont ete dechues et ne sont 
plus honorees ensuite de l'avene-
ment du christianisme, mais leurs 
preeeptes, sinon leur religion sub-
sistent. Ils ont au debut de notre 
civilisation europeenne et encore 
au debut de notre ere, contribue 
pour beaucoup a repandre les no-
tions de sante, de medecine et 
d'hygiene dans nos regions medi-
terraneennes et rhodaniennes, 
aussi ai-je ete heureux de pouvoir 
ce printemps dernier rendre un 
hommage special a Aselepios, en 
parcourant le berceau de notre ci-
vilisation et celui de la medecine, 
l'Hellade immortelle. 

Dr. Fr.-M. MESSERLI 

Car  «  sur le terrain  »,  c'est-a-di-
re dans la realite,  les  resultats sont 
beaucoup moins brillants. A la fin 
de  l'annee, le pourcentage de rea-
lisation du plan de production de 
viande  etait  de 42,1 o/o. Dans les 
documents officiels, pour dissimu-
ler le fiasco de la  «  socialisation  » 
des pores, on bloque en un seul 
pourcentage de realisation la 
viande, le Poisson et le lait, et l'on 
a voue pour le tout 710/0, Ce qui 
n'est pas une victoire. 

Enfin  «  Scanteia Tineretului  », 
« Romania Libera  »  et « Viata Ca-
pitalei  »  reconnaissent presque si-
multanement la catastrophe. Pour 
« socialiser  »  les porcs, on les a-
chete au prix officiel aux particu-
hers qui sont ainsi lases  ;  puis on 
parque les animaux dans un ter-
rain clos oil on les laisse crever, 
sans soins, sans nourriture et par-
fois sans eau. Ou bien on les loge 
dans des villas prises aux « bour-
geois  »,  oil ils se vautrent sans li-
tiere sur les parquets et se cassent 
les pattes en degringolant dans les 
escaliers. Ou bien on les aban-
donne aux intemperies. De sorte 
que les elevages de pores se trans-
forment en fait en « cimetieres de 
pores  ». 

Pendant ce temps, les Russes se 
fachent parce qu'on ne leur livre 
pas « leurs  »  conserves, et les tra-
vailleurs des villes roumaines sont 
reduits au regitne vegetarien. Tels 
sont les brillants resultats de la 
« socialisation  »  des pores en 
R.R.P. 

Le Masque de ler. 

Fierte du Nepal... 
Le sherpa Tensing a plus fait 

pour son pays, en un seul jour, que 
vingt-trois siecles d'histoire : car 
le royaume des Himalaya remonte 
aux temps d'Alexandre le Grand. 
Independant depuis cette époque 
qui se perd dans les neiges des 
temps it est depuis plus d'un sie-
cle l'allie fiddle de l'Angleterre, et 
ses fameux Gurkhas ont remporte 
plus d'une victoire sur les fronts 
de la bataille de l'Europe et de l'A-
sie. Cette independance fut expli-
citement reconnue, clans les temps 
modernes, par le traits du 21 dé-
cembre 1923, et le Nepal, qui entre-
tient une ambassade a Londres, 
sollicite, egalement son entree aux 
Nations Unies. Il participe dela 
aux travaux de certains de ses or-
ganisations auxiliaires. 

...Humiliation an Thibet 
Moins fortune que son voisin, le 

Thibet, egalement autonome de-
puis des temps immemoriaux  a  ete 
submerge it y a deux ans par la 
vague communiste; it a du, par le 
traits du 23 mai 1951, se soumettre 
a la Chine de Mao Tse -Toung. Sa 
frontiere avec le Nepal, est juste-
ment constitude par le mont Eve-
rest, qui domine ainsi la ligne  de 
demarcation entre le monde occi-
dental et celui du Rideau de Fer. 

y a des hommes qui desirent 
profondement la justice sociale, la 
societe sans classes, sans hierar-
chie, sans militaires. qui se rejouis-
sent de toute ref orme egalitaire, 
qui pensent honnetement que la 
propriete individuelle pourrait se 
reduire fort bien a ce qu'un pri-
sonnier emportait avec lui sur son 
dos de stalag en stalag (sans pour 
cela que la liberte individuelle et 
spirituelle soit en rien diminuee! ); 
des hommes qui ne voient aucun 
inconvenient a ce que toutes les 
grandes industries soient sociali-
sees et que tous les autres corn-
merces soient mis en forme de co-
operatives ; des hommes qui de- 

Les grandes aspirations 
humaines 

puis toujours se considerent com-
me citoyens du monde, qui atten-
dent avec joie la flambee des po-
teaux frontieres, l'eclatement des 
prisons et la transformation de 
toutes les casernes en maisons de 
retraites... ; des hommes pour qui 
cette revolution economique et in-
ternationaliste n'aura de sens et de 
chance qu'a condition d'être ac-
complie dans un climat de liberte 
et de respect de la vie humaine. 

Les vrais revolutionnaires 

Il y a des hommes qui entretien-
nent en eux ce grand rive de l'hu-
manite reconciliee et qui travail-
lent perpauellement a sa realisa-
tion par la parole et par l'exemple. 

Ces hommes, je les appelle des 
revolutionnaires, mais je dis qu'ils 

Communisme 

La tentative revolutionnai-
re d'octobre 17 n'a pas fait long 
feu. Selon un mouvement de de- 

  gradation dont on ne trouve que 
trop d'exemples dans l'histoire, la 
Nature a encore une fois vaincu 
l'Homme et reintegre dans la so-
ciete sovietique tout ce qui carac-
terise la societe bourgeoise, avec 
d'autant plus de virulence que les 
appaits n'en sont qu'a la premiere 
generation (retablissement de la 
propriete privee of de l'heritage, 
renforcement de la hierarchie et 
des differences de salaires, sup-
pression de toutes les libertes d'ex-
pression individuelle, philosophi-
ques, politiques et artistiques, mi-
litarisation effrenee ; tout cela 
dans un developpement quasi illi-
mite du pouvoir de l'Etat et du 
culte d'un chef qui regne par la 
terreur policiere et par la prison). 

Le communisme n'est plus a l'a-
vant sur le chemin des hommes, it 
n'est mime pas a rarriere-garde, 
it marche en sens inverse du mou-
vement de liberation humaine. 

Il faut desintoxiquer 
les esprits 

De cela des millions d'hommes 
qui se croient encore revolution-
naires, amis de la justice sociale et 
du progres, ne se doutent pas en 
donnant leur confiance au parti 
communiste. 

De cela it faudra les persuader 
dans les annees qui viennent. Its 
sont mystifies, alienes au sens pro-
pre du langage marxiste, comme 
rarement hommes le furent au 
cours de l'Histoire. Car le verba-
lisme revolutionnaire qu'utilise le 
parti communiste n'est plus qu'un 
masque trompeur qui cache exac-
tement son antinomie. 

Est-il besoin d'accumuler les 
preuves, de rappeler que la presse 
communiste est devenue absolu-
ment illisible pour un homme Li-
bre, parce qu'elle sue la tartuffe-
rie, la conviction forcee, le men-
songe, is servilito de commande vis-
a-vis des ordres de Moscou, la de-
votion vis-a-vis de Staline, (Y a -t-il 
plus basse et plus comique sottise 
que ces « Poemes a Staline » que 
tous nos poetes communistes se 
sont cru obliges de commettre 
comme aux plus beaux jours des 
anniversaires des rois et des ty-
rans de France et d'ailleurs ? ) 

Ces odeurs d'idolatrie sont ecceu-
rantes ! 

DE LA TREVE 
A LA PA IX 

La pitoyable aventure de k 
"50CIALIHTI011" 0E5 FORS 



BELIER 

21 Mars au 20 Avril 

Rentree d'une somme d'argent 
inattenfte. Nouvelle entreprise 
et grand succes. Reception d'un 
document tres important. Une 
grande recompense vous attend. 
Manages heureux. Voyage fruc-
tueux. Soyez discrets, et attention 
aux ref roidisse merits. 

TAUREAU 
21 Avril au 20 Mai 

Difficulte d'argent. Anxiete pour 
un proces. Evitez les grandes en-
treprises commerciales. Mesenten-
tes conjugates. Rencontre de l'a-
me Portez du vert, c'est be-
nefique pour vous. Soignez votre 
sante un peu delicate. 

GEMEAUX 
21 Mai au 21 Juin 

Des retards dans les entreprises, 
mais courage. Les artistes auront 
un succes sans precedent. Petits 
deplacements. Reception de diplo-
mes. Gain dans un concours, rea-
lisation de l'ideal. Amours arden-
tes. Menagez vos nerfs en com-
pote, attention aux courants d'air. 

CANCER 
22 Juin au 23 Juillet 

Ayez confiance dans ce que vous 
entreprenez, vous aurez gain de 
cause, une surprise agreable lundi 
prochain. Votre vceu sera exauce. 
Depart soudain. Rencontre de Fa-
me sceur. Changement sur 3 do-
maines. Vous trouverez un talis-
man porte-bonheur. Demande en 
m anage. 

LION 
24 Juillet au 23 Aoilt 

Contrariete dans une entreprise. 
Encaissements fructueux. Evitez 
les associations. Relisez les con-
trats avant de les signer. Certains 
doivent surveiller le cceur. Ren-
tree d'argent. Voyage dans le cou-
rant de cette semaine. Gain dans 
un concours. 

Dix ans apres 

Le Ministre actuel de la Guerre, 
Colonel Abdel Latif Boghdadi, est 
le premier qui ait eu l'idee de 
combattre le despotisme et la cor-
ruption. En effet, le lendemain 
des evenements du 4 Fevrier 1942, 
it forma une societe secrete dont 
le but etait d'organiser une action 
positive contre l'occupation bri-
tannique, appuyee par le despo-
tisme de l'ex-roi Farouk. Mais la 
tentative echoua. Abdel Latif 
Boghdadi attendit dix ans pour 
voir son espoir realise grace au 
mouvement pacifique de l'armee le 
23 Juillet 1952. 
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Artistes d'Egypte 

SAROUKHAN 
par Aime AZAR 

de changement, allez au grand air. 
Une lettre avec une bonne nouvel-
le. 

POISSONS 
20 Fevrier au 20 Mars 

Une affaire excellente et une 
belle rentree d'argent. Un repos 
d'au moms 15 jours vous est neces-
saire. Attention aux flatteurs. E-
coutez votre intuition, elle vous 
guide dans le vrai chemin. Belles 
amours. Evitez les grandes cour-
ses. 

Pour ceux qui voudront avoir un 
petit apergu de leur passé, present 
et avenir, et savoir sur leurs annees 
importantes ou cruciales de leur 
vie, n'auront qu'd envoyer leur date 
de naissance, heure, mois, nom et 
prenom et ajouter P.T. 11, a l'a-
dresse du journal. 

* * * 
Je pourrais dresser des horosco-

pes pour chacun de vous, mes a-
mis ; it suffit de m'envoyer votre 
date de naissance, le mois de ran-
née, l'heure exacte a laquelle vous 
etes ne. Vous connaitrez alors les 
influences benefiques et malefi-
ques sous lesquelles vous 'des ne, 
et vous saurez, ainsi, mieux vous 
guider dans la vie. Faites-moi con-
fiance et ecrivez-moi a l'adresse du 
journal : 5, rue Kasr El-Nil, en y 
joignant P.T. 40. Vous etes aussi 
prie d'envoyer votre adresse, afin 
qu'on puisse envoyer la reponse par 
voie postale ainsi qu'un timbre-
poste de P.T. 1. 

Horoscope complet P.T. 510, frais 
de poste inclus. 

La ville qui tremble 
sur ses diumants 

Johannesburg, la cite de l'or, et 
du diamant, tremble plusieurs fois 
par jour. Les touristes posent a-
lors aussitot la question : 

— Y a-t-il un tremblement de 
terre ? 

En realite, ces frissons souter-
rains proviennent de violentes ex-
plosions que Pon declenche dans 
les galeries des mines qui s'eten-
dent et se ramifient sous la cite. 
Periodiquement, des milliers de 
tonnes de dynamite sont liberties 
dans les entrailles de la terre. 

— Quand vous sentez une secous-
se, confient aux strangers les au-
tochtones pour les rassurer, cela 
peat signifier que plusieurs mi-
neurs viennent de mourir &rases 
sous les rocs qui s'ecroulent sous 
la deflagration, mais vous, vous 
n'avez rien a craindre. 
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AGENCE A HELIOPOUS 
	

R.  C. C92 

Du 13 au 19 Aoilt inclus 

Effet des cheveux noirs coupes droit sur le cou, 
encadrant la joue rose et le joli visage, 
et donnant a Lysette un air de petit page, 
alors ce sont donc eux qui m'ont rendu si fou-? 

Serail-co ton aspect de fillette rieuse, 
et puis revant soudain on ne salt trop a quoi ? 
Ou bien d'adolescente eprouvant, tout heureuse 
et craintive a la fois, que l'amour vient vets toi ? 

Serait-ce le parfum qu'exhale ton jeune etre 
et qui, pendant le bal, voltigeait a l'entour, 
comme s'il transportait, invisible, l'amour, 
l'amour qui doucement, Lysette, me penetre ? 

Est-ce ton caractere espiegle et railleur, 
que traduisait to voix caressante et cetline, 
et le pli souriant de to levre mutine, 
d'oix l'amour tirait l'arc pour atteindre mon cceur ? 

Lorsque je t'apergois, c'est vrai, to me desarrnes ; 
Bergson, Kant, Spinoza, je leur fais mes adieux : 
Je crois qu'en l'eclat de ses yeux malicieux 
la gosse m'a glisse le secret de ses charmes. 

Edwar FLOWER. 

( SUITE DE LA PAGE 1 ) 
Une jeune femme est remarquee 

par un metteur en scene qui lui 
donne sa premiere chance ; et la 
voici partie pour une carriere oil 
rien tout d'abord ne la distingue. 
Le schema est classique. Gisele 
Pascal parut s'y conformer. Elle 
fut decouverte par Marc Allegret a 
Cannes. Peut-etre convient - ii 
d'observer qu'elle ne s'y trouvait 
pas en oisive. Car elle est née la, 
on son pere exerce le métier d'im-
portateur. Elle poursuivait a re-
poque des etudes de droit commer-
cial apres plusieurs annees pas-
sees dans un college suisse. Marc 
Allegret lui confie le role d'une 
jeune provengale dans l'Arlesienne. 
L'absence d'affectation qu'elle ap-
portait dans ce role la fit remar-
quer. Sa carriere etait commen-
cee. Mais, soit qu'elle n'ait pas 
pris conscience de toutes ses pos-
sibilites de comedienne, soit qu'el-
le ait tits mediocrement dirigee, el-
le demeura pendant quelques an-
flees parmi le peloton des jolies 
jeunes femmes aux manieres se-
duisantes. Il serait injuste de lui 
en tenir rigueur. Car une come-
dienne ne peut pas valoir plus que 
les roles qu'on lui of fre. Quoi qu'il 

Un article inedit 
de Jean QUEVAL 

en soit, ce debut de carriere fut a-
bondant, et Gisele Pascal apportait 
a chaque role un don de vie, une 
presence, mal employes. On la vit 
dans La vie de Boheme, Plume au 
vent, La nuit du diable, Lunegarde, 
La petite chocolatiere, Veronique, 
etc. 
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Puis Jean Dreville fit appel a Gi-
sele Pascal pour incarner Helene 
Boucher. Celle-ci, jeune modiste, 
apprit a piloter a force de perse-
verance et grace a l'aide de ses ca-
marades masculins. Elle acheta un 
avion a credit qui se brisa au cours 
du premier raid qu'elle tenta —
Paris-Saigon-Paris. Sauvee par 
miracle, nullement decouragee, el-
le emprunta un autre appareil et 
battit le record feminin d'altitude. 
Le 11 acrat 1934, elle ameliora le re-
cord du monde de vitesse, hommes 
et femmes, a la moyenne de 445 
kms. a l'heure, apres avoir atteint, 
sur l'un des passages, la vitesse de 
468 kms. Elle avait vingt-six ans. 

VERGE 
24 Aoilt au 23 Septembre 

Une grande decouverte sera fai-
te par les savants de ce signe, dans 
le domaine scientifique. Voyages 
nombreux. Rencontre inattendue. 
Entreprises commerciales impor-
tantes. Une bonne nouvelle dans 
une lettre. Manages heureux. 
Speculations heureuses. 

BALANCE 
24 Septembre au 23 Octobre 

Un grand changement dans vo-
tre vie. Gains inesperes. Voyage 
remis. Encaissements soudains. 
Obtention de la residence. Termi-
nez vos travaux en suspens. Evitez 
les ascensions et menagez les nerfs. 
Soignez vos reins et evitez de trop 
f urner. 

SCORPION 
24 Octobre au 21 Novembre 

Une deception sentimentale. 
Gain d'un proces. Gros benefices. 
Decouvertes chimiques. Ne soyez 
as trop severes avec vos enfants. 

Changement de quartier, et de 
poste. Un renouveau. Courage. 

Trois mois plus tard, elle se tuait 
au cours d'un vol d'entrainement. 
C'est cette vie que relate Horizons 
sans fin, le film de Jean Dreville. 
Je ne suis pas un fanatique des 
biographies au cinema. Presque 
inevitablement, elles grossissent 
les effets et sacrifient a la conven-
tion. Il faut que le heros, ou PM-
roine, soit pourvu de toutes les ver-
tus. Les producteurs ne paraissent 
pas s'arreter au fait que toute vie 
transcendee au service d'un ideal 
suppose une lutte interieure, et que 
soit domptes les clef auts qui de-
tourneraient de son projet le hems 
ou l'heroine. Par la, ils suppri-
ment le conflit qui fait la seule 
vraie grandeur de leur sujet. Ho-
rizons sans fin est le film biogra-
phique recent le moins marque de 
ce dement emouvant. De cela, 
Jean Dreville est le premier a dire 
qu'il faut etre reconnaissant dans 
une grande mesure a Gisele Pas-
cal, son interprete. 

Cette reussite est d'abord due a 
la conviction et a la pudeur avec 
lesquelles Gisele Pascal a aborde 
le role. A un journaliste qui lui 
demandait ce qu'elle pensait d'He-
lene Boucher, elle repondit simple-
ment : « Elle a vecu, elle a tits ai-
mee et admiree. Je ne peux vrai-
ment rien dire d'elle. Ce serait 
pretentieux et bete». 
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Cette jeune fille au regard clair 
s'est egalement revel& pleinement 
comme comedienne, au cours du 
film, et it faut lui souhaiter de ne 
plus descendre au-dessous de ce 
qui est son legitime niveau. Je crois 
qu'il est des actrices douses pour 
un plus vaste registre. Mais je ne 
crois pas qu'il y en ait beaucoup 
pour ajouter, a l'actrice, une qua-
lite humaine aussi belle. Jean 
Dreville dit de ce qui la caracteri-
se, c'est la gentillesse sans affecta-
tion et la distinction naturelle. Gi-
sele Pascal, au noble sens du mot, 
est une dame. Elle peut donc ap-
porter a l'ecran quelque chose de 
deplorablement rare. Aussi faut-
il souhaiter une carriere digne 
de la creation qu'elle impose tota-
lement dans Horizons sans fin. 
Tous ceux qui connaissent cette 
jeune femme simple, intelligente et 
rieuse seraient navres que le cine-
ma lui refusat la carriere dont elle 
est digne et que ce role lui ouvre 
avec éclat. 

Jean QUEVAL. 

SAGITTAIRE 
22 Novembre au 21 Decembre 

Attention a la sante chancelante 
cette semaine. Un proces qui trai-
ne mais qui se terminera en bon 
ordre. Reception d'une lettre im-
portante. Un grand amour. Un 
ami vous rendra un service enor-
me. La lettre tant attendue ar-
rivera mercredi. Un voyage im-
portant. 

CAPRICORNE 
22 Decembre au 20 Janvier 

Resultats heureux dans une en-
treprise -commerciale. Gain de lo-
terie. Amour ardentes. Un grand 
succes chez les jeunes filles, de-
mandes en manage. Gain d'un 
proces. Obtention d'un diplome. 
Avancement. Reussites scolaires. 

VERSEAU 
21 Janvier au 19 Fevrier 

Excellente semaine, sachez en 
profiter. Reprise d'un amour ou-
blie. Sante meilleure et distrac-
tions nombreuses. Portez du violet 
it vous Porte chance. Recep -
tion de cadeaux. Vous avez * besoin 

Pour qui connait l'artiste , ceci 
parait tout naturel. De fait, sa 
conversation pleine d'humour, ses 
reparties vives, un bon sens calcu-
lateur et une certaine bonhomie 
dans les gestes, denotent une com-
prehension exacte et bien pesee 
des evenements, fussent-ils atten-
dus ou non. 

Notre caricaturiste arrive a mo-
duler a l'aide d'une ecriture large 
et expressive oil les notes truculen-
tes ne font pas defaut, it capte di-
sions-nous, cet entendement heu-
reux entre la popularite du sujet 
et son expression reelle enfin re-
trouvee sous le signe du rire. Sa-
roukhan, doit a ses origines arme-
niennes le verbe energique et vi-
goureux de son expression graphi-
que. Mais encore devrions-nous 
remarquer que l'esprit egyptien n'a 
pas tits sans l'influencer ; a un tel 
point que le trait de Saroukhan —
aussi virulent qu'il soit dans sa 
brutalite peu commune — garde u-
ne habilete communicative et de-
bordante dans la plaisanterie ha-
bile et rusee, telle que l'entend 

l'homme du peuple, voire, notre 
fellah. 

Son oeuvre abondante compte 
plusieurs centaines de caricatures 
dont quelques-unes reunies dans 
diverses brochures forment un en-
semble attrayant on l'on peut ap-
precier les differentes « manieres 
du maitre. 

Trois ouvrages ; l'un de l'humo-
riste Y. Odian ; ( Le camarade 
Pantchouni ) ; « Leurs excellences 
les mendiants » de A. Baronian 
(encore inedit) et enfin, une serie 
d'illustrations des « Mots arme-
niens », donnent un exemple sai-
sissant de son humour d'une tru-
culente franchise. Dans les deux 
premiers ouvrages le trait est ser-
ve, la forme delimit& au moyen de 
gros cernes noirs est d'une tenue 
semi-realiste. L'esprit de la com-
position est assez simple ; les li-
gnes generales forment presque 
toujours- de petites masses vues 
largement et qui repondent a un 
rythme d'une envoi& toute signi-
ficative. Saroukhan n'est pas de 
ces caricaturistes qui sont enclins 
a la simplification ; de cette sim-
plification telle que l'entendent les 
artistes modernes. Pour lui, sim-
plifier equivaut a une recherche 
des valeurs «essentielles » qui don-
nent le ton ou la mesure a l'en-
semble de la caricature. II arrive 
frequemment que plusieurs rappels 
de couleurs d'un éclat assez cru re-
haussent les pourtours et donnent 
une impression de vie a son trait 
plutot synthetique que fouille. 

Dans « Les mots armeniens » Sa-
roukhan est bien loin de menager 
ses compatriotes. Il nous les mon-
tre tels qu'ils sont dans leurs plus 
intimes relations avec l'etranger. Si 
Saroukhan n'a pas voulu les flat-
ter, it nous a donne, par contre un 
recueil hautement documentaire 
sur les habitu,des d'un peuple dis-
perse, sachant passer outre aux 
deboires journaliers, confiant dans 
l'avenir et faisant preuve dans sa 
vie de communaute d'un sens aigu 
de la fraternite : tout ceci est nar-
re au moyen d'un dessin vif qu'il-
lustre une legende incisive. 

On retrouve les memes qualites 
dans un de ses dernieres ouvrages : 

Cette guerre, vue par Saroukhan» 
(1945). Le caractere spontane de 
son trait trouve sous l'influence des 
evenements une sorte de rage qui 
l'eloigne des « calculs du métier. » 
La chaleur des mouvements, l'im-
pression des corps tendus, l'irohie 
cinglante des visages, une antipa-
thie qui ne pardonne pas a l'adver-
saire : que tout ceci est vivant, 
d'une franchise et d'un courage 
que rien n'arrete ; tant le senti-
ment guide avant tout le crayon 
harceleur de notre caricaturiste. 
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 Nous serions incomplet si nous 

omettions de son oeuvre ses series 
de : « Peinture moderne et ancien-
ne ». « Musique et Musiciens », 
« Scenes pittoresques de la vie é-
gyptienne » oil la composition d'u-
ne tenue plus large est mise en va-- 
leur au moyen de teintes d'un riche 
reflet contraire aux « rappels sub-
tils » que l'on retrouve chez un 
Sem. Il emploie facilement plu-
sieurs teintes dominantes et reta-
Wit l'equilibre au moyen de cou-
leurs parfois crues ou dans des 
rapports discordants. 

Dans ces pieces, Saroukhan se 
degage du facteur « illustration » 
pour atteindre l'esprit d'une oeuvre 
puremeht plastique. Les contras-
tes de lignes en se degageant de 
leur tenue brutale, s'harmonisent 
dans des couleurs vives empreintes 
d'un lyrisme abondant. 

Par la force du trait, par une 
conception toute realiste du des- 
sin, la diversite des teintes emplo- 
yees, Saroukhan s'eleve au stade 
de l'artiste, en gardant dans sa 
.conception et dans son ecriture 
tout le piquant de l'humouriste ne. 

Aime AZAR. 

JEUDI, 13 AOUT 1953. 	 LA•  VOIX DE L'ORIENT 

A LA FONTAINE Dessin origi nal de Saroukhan ( 1949 ) 

Se doute-t-on que « Masri Effendi' l'inlassable interlocuteur 
de nos hommes politiques, soit la creation du plus doue des cart-
caturistes d'Egypte : Alexandre Saroukhan ? La bataille du cancer 

Savez-vous ce que c'est qu'un « betatron » ? 

Moi pas. 
Mais je me rejouis neanmoins que ce monstre (qui coilte 

100 millions ) vienne d'être installs — et tres solennellement, 
en presence du Ministre de la Sante Publique ! — a 1'Institut 
du Cancer a Villejuif. 

Je m'en rejouis parce que cet appareil fantastique (il  
produit des rayons d'une energie de 22 millions de volts ) va 
permettre a la France de reprendre sa place — qui fut long-
temps la premiere — dans la Bataille du Cancer. 

Bataille gigantesque, bataille dramatique lorsqu'on sait 
que le cancer tue quatre fois plus d'humains que la tuber-
culose. 

A cette lutte, Pierre et Marie CURIE ont attache pour 
toujours leurs noms... Helas la guerre vint qui detruisit les 
installations' et fit dans les rangs des jeunes savants des 
coupes sombres et sanglantes. 

Aujourd'hui la science franchise reprend la lutte. 
Avec, selon la tradition, beaucoup d'enthousiasme, beau-

coup de desinteressement... 

GASTON BERTRAND 
par Philippe d'Arschot 

« Les Carnets du Seminaire des Arts » viennent de presenter aux 
editions des Arts Plastiques de Bruxelles la toute derniere etude du 
Comte Philippe d'Arschot sur le peintre Gaston Bertrand. On sait la 
competence de cet eminent critique et tout ce que lui doivent les 
Arts en Egypte -- pour n'avoir pas besoin de le presenter aux ama-
teurs, de peinture, .lesquels avaient déjà lu avec un reel interet son 
opuscule sur « Samir Rail », son ouvrage : « Peintres et sculpteurs de 
rEgypte Contemporaine ». 

Cette nouvelle etude meriterait le titre de « Manifeste d'un cri-
tique a la recherche de la signification de Part abstrait tant les 
idees et les reflexions y sont-elles presentees clairement et d'une ma-
niere succinte a la portee du lecteur moyen. Nous souhaitons a notre 
ami et confrere le meilleur succes pour ce travail digne de ses emits 
anterieurs. 
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Les fonctionnaires de la Ban-
que Mondiale ont pule du projet 
d'irrigation et d'energie en train 
d'être execute dans la Vallee du 
fleuve Seyhan en Turquie comme 
« d'un excellent exemple de finan-
cement auquel contribuent des 
sources multiples ». 

Its declarerent que d'excellents 
progres ont ate faits dans la reali-
sation du projet, qui est destine a 
utiliser les eaux du Seyhan pour 
developper l'agriculture et l'indus-
trie dans la Plaine d'Adana. 

La methode employee pour fi-
nancer les travaux combine les in-
vestissements internationaux, na-
tionaux et prives et est des plus 
recommandables pour financer les 
projets de developpement national 
en general. firent relever les Por-
te-paroles de la Banque. Its souli-
gnerent aussi que la mobilisation 
des capitaux prives pour un tel 
projet est particulierement impor-
tante, en ce sens que les capitaux 
prives contribuent au developpe-
ment economique du pays, ce qui 
permet de reserver les ressources 

plutot rares du Gouvernement 
d'autres usages. 

Voici, selon les membres de la 
Banque, la methode employee en 
Turquie : 

La Banque Mondiale, be Gouver-
nement Turc et les particuliers fi-
nancent le projet de developpement 
qui comprendra un barrage, une 
usine d'energie et des installations 
pour l'irrigation et be contrloe des 
crues. 

Vann& derniere, la Banque 
Mondiale preta 25.200.000 dol-
lars a la Turquie pour financer be 
tout du projet en devises &range-
res. Ce prat est utilise pour l'achat, 
en crautres pays, d'equipement et de 
materiel de construction, de gene-
rateurs et de transmetteurs, et 
pour be paiement des traitements 
des ingenieurs et des entrepre-
neurs. 

Les frais en monnaie locale, qui 
equivalent a environ 42 millions de 
dollars, sont assumes par le Gou-
vernement de Turquie, avec la col-
laboration de capitalistes prives. 

Le peuple turc prend part aux 
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Born 1820 
Still. going strong 
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Liban 
Conference des commissions 

d'armistice 

Les delegues arabes aux «Com-
missions d'Armistice» se sont reu-
nis a Beyrouth le 11 crt. pour leur 
quatrieme conference. 

M. Saeb Salem, President du 
Conseil libanais, a prononce l'allo-
oution d'ouverture. Puts, la confe-
rence a entendu successivernent M. 
Adib Amari, President de la dele-
gation jordanienne, le lieutenant-
colonel Tawfik Chatil, President de 
la delegation syrienne, et son col-
legue egyptien, le lieutenant-colo-
nel Mahmoud Said. 

Les travaux de la conference du-
reront quatre jours. 

Demission du Cabinet 

Conformement a la Constitution, 
le cabinet libanais a demissionne. 

Les cercles politiques disent que 
M. Camille Chamoun, President de 
la Republique serait enclin a char-
ger M. Saeb Sallam, be president 
demissionnaire a former le nou-
veau cabinet. 

Le nouveau cabinet devra se pre-
senter devant la nouvelle Chambre, 
qui inaugure ses travaux aujour-
d'hui, 13 crt. 

L'opposition rappelle a M. Saeb 
Sallam, sa decision anterieure d'a-
bandonner le pouvoir et la politi-
que aussitot les elections termi-
nees et se demande comment lui 
serait-il possible d'obtenir la con-
fiance de la nouvelle Chambre qui 
est en majeure partie representee 
par les memes deputes de l'an-
cienne Chambre dissoute par lui, 
en raison de son hostilite a ses pro-
jets. 

A l'Ambassade du Liban 
en Egypte 

Par decision du Ministre des Af-
faires Etrangeres, M. Robert Klat, 
est designe Conseiller a l'Ambassa-
de d'Egypte, succedant ainsi au 
Cheikh Naguib Dandah, transfers 
a la Legation du Liban aupres du 
Saint-Siege. 

Syrie  
Des mesures communes 

Le gouvernement syrien estime 
que la convention anglo-libyenne 
est contraire au protocole de la Li-
gue Arabe et insiste aupres des 
membres de la Ligue pour qu'une' 
mesure commune soft prise pour 
empecher la ratification de cette 
convention par be Parlement li-
byen. 

Une conference des chefs des 
Etats Arabes 

Les demarches communes de M. 
Adib Chichekly, chef de l'Etat de 
Syrie et de M. Camille Chamoun, 
chef de l'Etat du Liban aupres des 
autres Etats arabes ayant pour but 
de reunir une conference de thus 
les chefs des Etats arabes, soft en 
Syrie ou au Liban, pour discuter 
les problemes interessant le Mo-
yen-Orient, ont ate couronne de 
succes, dit be journal « Al Leca » 
de Damas. 

Cette conference aura lieu an 
debut de septembre prochain. 

Mission scolaire 

Une mission soclaire, composee 
de 30 etudiants egyptiens, de l'e-
cole de polytechnique du Caire, 
sont arrives a Damas et seront les 
Mites du ministere de l'Instruction 
Publique. 

lrak 
Visite officielle 

Le journal « Al Assouak El Tou-
garieh » donne la nouvelle de la 
visite of ficielle de M. le President 
Adib Chichekly, prochainement 
Bagdad. Le but de cette visite, dit 
le journal, est d'entretenir les au-
torites irakiennes des problemes 

54 millions de tonnes 

de petrole reduites 

62.090 tonnes 

62.090 tonnes de petrole 
brut ont ate exportees par 
''Iran cm cours des deux an-
nees qui ont suivi la main-
mise iranienne sur les pe-
holes d'Abadan. 

Les quantites 4e petrole 
exportees, au cours des 
deux annees precedentes, 
par l'Anglo-Iranian Oil Co., 
se sont eleves a 54 millions 
de tonnes. La proportion 
est d'environ mills pour un. 

a Le Super-nationalisme, 
doivent se dire les Iraniens, 

ne pale pas.* 
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Ecrites avec leur sang I 
Le President Lewa Mohamed Na-

guib a regu douze declarations de 
fidelite ecrites avec be sang de ci-
toyens. La premiere de ces decla-
rations emane des habitants de la 
ville de Dessouk. 

Chiffre record 
Les sommes depensees cette an-

née par les touristes americains en 
Egypte ont atteint un million de 
Livres egyptiennes. Grace aux 
mesures prises par le Gouverne-
ment, ce chiffre sera double ''an-
nee prochaine. 

Tradition 

A une conference de presse te-
nue au Musee Agricole, derniere-
ment, be Ministre des Wakfs, 
Cheikh Ahmed El Bakouri, dut 
quitter la salle en cours de séance 
pour faire ses devotions de midi a 
la Mosquee El Hussein. Une jour-
naliste europeenne, informee de la 
cause de son depart, s'approcha du 
ministre et manifesta le desir de 

Unexemple pour l'Egypte 

PLE PEOPLE TURC PARTICIPE AUX 
FINANCEMENTS DES GRANDS TRAVAUX 

Iran 
La Fete de la Constitution 

Teheran 

Un ancien Directeur 
de la I.G. Farben, 

ambassadeur et Teheran 

Le Gouvernement iranien a ap-
prouve la nomination du Dr. Lutz 
Gielhammer, comme Ministre 
d'Allemagne a Teheran. Age de 55 
ans, le Dr. Gielhammer a passé 
plus de 10 ans en Iran, dans la 
Iranian National Bank. En 1938, it 
etait appoints comme expert du 
Proche-Orient a l'I.G. Corporation 
a Berlin. 

MOURAKEB 

l'accompagner a la Mosquee. Bien 
que la dame parlait l'anglais, le 
Cheikh El Bakourl comprit et lui 
repondit : « No ! Lady ! » 

La journaliste se formalisa de ce 
refus. Math on lui fit comprendre 
que, selon la tradition islamique, 
les dames ne peuvent pas prier a 
la mosquee avec les hommes. 

Elles pourront visite: 1'Egypte 

L'ex-reine Farida a emit a sa f il-
le Ferial, ''informant que les au-
torn& Ogyptiennes ne s'opposent 
pas a son retour, elle et ses scours, 
en Egypte, pour visiter leur mere 
et repartir, acres un certain dela'. 

Conscience et integrite 

Des journalistes ayant public des 
nouvelles inexactes au sujet de 
l'ancien President Aly Maher, ce 
dernier se contenta de les denon-
cer a l'Ordre de la Presse et refusa 
categoriquement de porter plainte 
au Parquet. Or, ce n'est pas la 
premiere Pots que be Dr. Aly Maher 

Dans un discours radiodif fuse 
prononce a l'occasion de la Fête de 
la Constitution, le Chah d'Iran a 
lance un vibrant appel a l'unite 
nationale, au respect des institu-
tions democratiques et a l'avene-
ment d'une plus grande justice so-
ciale. 

Le Dr. Mossadegh a egalement 
prononce une allocution de cir-
constance. 

Apres avoir fait le proces de la 
derniere Chambre qui avast aide a 
la defense des interets des stran-
gers, le President du Conseil a ex-
prime l'espoir que be peuple iranien 
aurait bientot « un veritable par-
lement au service de la Nation ). 

Le Chef du Gouvernement a ter-
mine en affirmant son attache-
ment a la liberte et sa satisfaction 
d'avoir fourni a la nation l'occa-
sion d'acceder a sa propre indepen-
dance. 

Deux ingenieurs sovietiques, P. 
Zakharov et V. Antonovitch, vien-
nent de terminer une serie d'ex-
periences sur la modification des 
caracteristiques des arbres en 
pleine croissance. En etudiant la 
circulation de la save, ils ont mis 
au point une methode grace a la-
quelle l'introduction de colorants 
dans le tronc permet d'obtenir du 
bois de couleurs. 

Leurs etudes sur la coloration du 
bois dans la masse par ce procede 
les ont menes a constater que les 
autres proprietes d'un bois donne 
sont aussi modifiables que sa cou-
leur. C'est ainsi qu'on peut le ren-
dre ignifuge ou plus facilement in-
flammable sur l'arbre meme. Une 
autre preparation fait du bois de 
l'arbre une substance si dure 
qu'aucune scie ou hache ordinaire 
ne peut l'entamer. A l'inverse, a-
vec une preparation differente, le 
bois devient si flexible qu'on peut 
le courber en deux. 

LE VRAI BONHEUR 

Entendu dans un cafe de 
Bucarest : 

IC Tout Roumain qui est 
encore en liberte et, qui tra-
vaille, devrait etre constam-
ment heureux heureux de 
se reveiller be matin pour 
decouvrir qu'il n'a pas ate 
arrete pendant la nuit heu-
reux d'arriver cm travail 
pour decouvrir qu'il n'a pas 
ate renvoye ; heureux enfin 
de rentrer chez lui pour de-
couvrir n'a pas ate sae. 
porte 

Les arbres plastiques 

Don Cook, le correspondant 
Ankara du « New York Herald 
Tribune », ecrivait hier qu'il pen-
sait que la renaissance agricole et 
industrielle de la Turquie consti-
tue « un progres economique dont 
on n'a jamais vu le pareil aupa-
ravant dans le Moyen-Orient. » 

Il attribue ce progres au dur 
labeur du peuple turc, joint a ''ai-
de opportune du Plan Marshall. 

« Aujourd'hui, la Turquie est le 
quatrieme pays plus grand expor-
tateur de ble du monde, » ecrit 
Cook, qui souligne : 

« Il y a trois ans, la Turquie 
n'exportait pas un seul boisseau de 
ble. Au cours de cette armee, elle 
aura expedie un million de tonnes 
de ble hors de ses frontieres ». 

La production de coton de la 
Turquie a passé de 55.000 tonnes 
en 1947 a 170.000 cette armee, soft 
un accroissement de trois pour un. 
Cook enregistre des progres simi-
laires dans la production de char-
bon, de manganese, de chrome, de 
mineral de fer et de petrole. 

Le correspondant americain ex-
pliqua comment le programme 
d'expansion agricole commenga. 

FERN1ET URE 
ANNUELLE 

The Egyptian Directory 
informs le public que ses bureaux 
du Caire seront fermes du 17 cm 
30 aoiit 1953 pour le conga annuel 

Grace au Plan Marshall, dit-il, la 
Turquie acquit 7.000 tracteurs 4 qui 
suffirent a mettre en branle » le 
programme. A partir de la, les 
Tures continuerent par acheter 
eux-memes 25.000 tracteurs, stirs 
de leurs devises etrangeres grace 
a ''augmentation de leurs exporta-
tions ». Cook qualifia cette phase 
du progres economique de la Tur-
quie de « classique exemple d'a-
morgage ». 

Ses effets, dit-il, atteignent jus-
qu'aux racines du pays, et ne pro-
fitent pas seulement a quelques 
privilegies. 

Sur le front politique, fit obser-
ver Cook, la Turquie est ferme et 
stable. Quant aux recentes avan-
ces « pacifiques » des Soviets a la 
Turquie, Cdok declare « qu'elles 
ont produit ici un sentiment de sa-
tisfaction a voir que la fermete et 
la determination commencent 
maintenant a produire leurs fruits 
et la conviction que tout cela fait 
partie de la meme guerre froide ». 

Cook ajouta : « Dans les milieux 
diplomatiques, ici, on considere 
que la conclusion du pacte d'ami-
tie commun entre la Turquie, la 
Grace et la Yougoslavie s'avera e-
tre un tournant decisif pour les 
Russes. On declare que le pacte 
a provoque d'energiques reactions 
en Bulgarie et en Roumanie et a 
donne, pour les trois signataires, 
des resultats militaires, diplomati-
ques et politiques depassant toute 
esperance ». 

L'Egypte Nouvelle 
Communique 

L'Egypte Nouvelle numero 476 ne 
paraitra pas ce vendredi 14 aoilt 
1953. Maitre Jose Caneri, soul-
frant, en exprime ses regrets a ses 
amis comme a ses ennemis intimes. 

investissements du projet. Selon 
de , nouveaux rapports. quelque 14 
mille habitants de la region — ins-
tituteurs, employes, petits fermiers 
et autres — ont déjà achete des 
actions d'une compagnie d'energie 
organisee pour solliciter des capi-
taux prives. 

Cette compagnie dirigee par des 
particuliers turcs s'occupera du 
fonctionnement des installations 
generatrices et de transmission et 
vendra aux villes et aux abonnes 
industriels et agricoles de Pelee-
tricite a bas prix. La m.ajorite des 
actions de la compagnie appartien-
dra a des interets prives, ainsi 
qu'au Gouvernement Turc, qui au-
ra la minorite des actions. La 
compagnie paiera an Gouverne-
rnent des droits pour l'eau. 

Un organisme special sous la ju-
ridiction du Ministere turc des 
Travaux Publics dirigera et entre-
tiendra le barrage et les installa-
tions pour l'irrigation et be contro-
le des crues. 

On prevoit que la construction 
du systeme hydro-electrique corn-
mencera plus tard au cours de ce 
mois et sera terminee en 1956. 
Tout l'ensemble du projet devra 
fonctionner en 1961. 

Les benefices auxquels on peut 
s'attendre grace a ce projet de de-
veloppement regional compren-
nent des economies substantielles 
resultant des dommages provoques 
par les inundations dans la Plaine 
d'Adana ; un accroissement de la 
production agricole dti a l'irriga-
tion ; une extension des industries 
et des services publics rendue pos-
sible grace a l'augmentation de la 
production d'energie et a la reduc-
tion de son coat, ainsi qu'une im-
pulsion nouvelle donnee au deve-
loppement economique de la Tur-
quie en general. 

Cette controverse s'est terminee 
par la victoire des Musulmans a-
pres que leur chef, un jeune horn-
me de dix-huit ans, eat demande 
son adversaire communiste une 
reponse directe a trois questions. 

Les communistes avaient longue-
ment harangue /a foule, affirmant 
que Z'Islam etait base sur le col-
lectivisme, etait democratique par 
essence et communiste en prati-
que. Le communisme moderne, a-
vaient-ils pretendu, n'est qu'une 
« application saine des principes 
&zone& par Mohammed. 

Repondant a ces harangues, le 
jeune dirigeant Musulman declara 

allait simplement poser aux 
communistes trois questions aux-
quelles ils devraient repondre par 
oui ou par non. 

Sa premiere question etait : 
« Vous dites que be communisme et 
l'Islam sont identiques par essen-
ce : croyez-vous en Dieu, en Mo-
hammed et en la saintete de ce 
Livre ? (Le Coran ) ». 

Le porte-parole communiste es-
saya de detourner la question mais 
fut oblige, par egard pour les sen-
timents du Parti, de repondre par 
la negative. Une exclamation 
monta dans la foule... 

La seconde question etait : 
« Croyez-vous que Marx, Lenine, 
Staline ou Trotsky etaient d'aussi 
grands hommes que Mohammed ou 
ses Quatre Disciples ? 

Cette lois, le communiste repon-
dit : « Oui » . 

Enfin, la troisieme question 
• Pensez-vous que vous avez peut- 
etre tort et que nous, les Musul-
mans, avons peut-etre raison et 
que nous pourrions peut-etre con-
vertir les Russes et d'autres corn-
munistes a notre fagon de pen-
ser ? 

Devant trois mine visages hos-
tiles, le communiste reconnut dans 
un murmure que cela etait bien 
possible... 

Le leader religieux Musulman 
se leva et dit : « Mes freres, nous 
avons prate l'oreille a notre ami en 
toute justice. Pour sa premiere re-
ponse, ii est formellement declare 

manifeste un esprit de tolerance 
et de respect envers la liberte d'o-
pinion. En effet, le 24 Mars 1912, 
a la suite d'un discours vehement, 
''eminent nationaliste, feu Moha-
med Farid, fut arrete, detenu en 
prison et defers an Parquet. Le 
Dr. Aly Maher, alors substitut du 
Parquet, ordonna sa mise en liber-
te ; car, dit-il, « si un chef de 
parti politique n'est pas autorise 
exprimer librement son opinion, la 
Patrie ne sera jamais liberte. Aly 
Maher fut alors transfers et rem-
place par un magistrat moans pa-
triote qui ordonna sa detention. 

Mais, entretemps, sur le conseil 
de Mtre. Ahmed Loutfi El Sayed, 
Mohamed Farid s'etait refugie 
l'Etranger. 

Fertilite millenaire 

Ii a ate constate que la zone oil 
vient d'être fondee la nouvelle Pro-
vince de la Liberation, etait culti-
vee it y a deux mile ans. D'apres 
les documents historiques, cette 
zone produisait les meilleurs rai-
sins du monde. 

Nos trois universites : deux au Cairo, une a Alexandrie, ont 
recu 16.000 demandes et ne peuvent en satisfaire que 7.000. a NI 
les locaux, ni les laboratoires, ni les bibliotheques, ni les profes-
sours ne sont en nombre suffisant pour recevoir dit un commu-
nique officieux, la foule, sans cease annuellement accrue, des can-
didats qui sollicitent rentree dans une de nos facultos. 

Au risque de faire hurler les demagogues, les faux patriotes 
et les imbeciles, le dirai que ces seize Mille candidats -- dans leur 
immense maiorite -- se soucient fort peu de voir s'ouvrir devant 
eux l'acces a une culture superieure ; ils visent simplement l'obten-
tion d'un dipleme qui leur assurera un rond-re-cuir moelleux a leur 
scant, dans une quelconque de nos administrations. 

a Le mieux a souvent ate l'ennemi du bien » et c'est sous ce 
signs qu'on peut apprecier, auiourd'hui, l'ceuvre du Dr. Taha Hus-
sein. En son temps, u La Voix de l'Orient » a ate le seul organs 
de presse a mettre Yopinion en garde contre la catastrophe sociale 
qu'amenerait la realisation des plans genereux mais imprudents 
d'un grand intellectuel chimericlue. 

A cette époque, nous entendions des slogans sur Yinstruction 
aussi necessaire que le pain, que la question des locaux comme 
celle du manque de professeurs se resoudraient d'elles-memes. De 
plus, etait considere comme anti-patriote, tout esprit timore qui po-
salt la question : u Mais, que ferez-vous de tous ces diplomas ? 

Les regimes ou le feodalisme flirtait avec la demagogie mul-
tiplierent les budgetivores avilissant la fonction publique, crecmt 
la corruption avec la gabegie. Ce, nonobstant, le raz de maree 
des diplomas n'a pu etre absorbs et nous avons vu un ministre 
conseillant a des ieunes gens, ages de plus de vingt ans, totalisant 
une douzaine d'annees d'etudes, de reprendre le chemin ancestral 
de la terre ou de l'atelier. 

Le devoir du gouvernement 	aussi penible soft-il -- est de 
maintenir le « numerus clausus » a l'Universite, profitant de Yoc-
casion pour proceder a une selection rigoureuse. Comme fit la 
Hollande pour son territoire envahi par les hautes marees de 
l'annee derniere, it faut reconstruire les digues... 

Un autre devoir ---- et nous savons que nos dirigeants realistes 
y ont pense ---- est d'ouvrir Pere des grands travaux qui procurera 
du travail a nos paysans et a nos ouvriers et, aussi, des emplois 
docents pour notre leunesse instruite. 

ANTAR. 

On considere clue le progrs 
economique de la Turquie Ira 
pas son pareil au Moyen-Orient 

La situation 

economique 

en Chine 
Les problemes economiques et 

industriels de la Chine commu-
niste deviennent de plus en plus 
difficiles. Le rapport officiel pu-
blic sur la situation agricole et in-
dustrielle de la Mandchourie au 
cours de l'annee 1952 indique une 
baisse considerable dans la pro-
duction par rapport a l'annee pre-
cedente. 

Le rapport declare que le sys-
teme de collectivisation des fer-
mes a provoque une baisse gene-
rale de la production agricole, 
tout en augmentant les depenses. 
D'autre part, les produits indus-
triels ne trouvent pas de marche 
a cause de leur mauvaise quali-
te. Le rapport ajoute que la pro-
duction miniere a baisse conside-
rablement, alors que les condi-
tions de travail dans l'industrie 
textile sont deplorables. 

interessant les pays arabes en ge-
neral et la Syrie et l'Irak en par-
ticulier et liquider tous les malen-
tendus anterieurs. 

Mize au point 

Le gouvernement autrichien a 
informe le gouvernement irakien 
que les nouvelles publiees dans cer-
tains journaux a l'etranger au su-
jet d'un versement d'une indem-
nite a l'Israel, sont sans fonde-
ment. 

Demande d'intervention 

Le journal « Al Alchbar » de 
Bagdad, dit que be ministere des 
Affaires Etrangeres a regu une no-
te de M. Bechir El Saadaoui, chef 
du Parti Nationaliste libyen, ac-
tuellement en Egypte, exposant 
son point de vue au sujet de la 
convention anglo-libyenne et de-
mandant l'intervention du gouver-
nement irakien pour appuyer l'ac-
tion de l'opposition libyenne, en 
accord avec les autres Etats ara-
bes. 

Jordan ie 
Le probleme de Jerusalem 

Le Gouvernement Jordanien 
s'oppose toujours a 'Internationa-
lisation de Jerusalem; tout en pro-
testant contre le transfert du Mi-
nistere des Affaires Etrangeres de 
'Israel, de Tel-Aviv a Jerusalem. 

Pour ne pas permettre de consa-
crer le fait accomplit, le gouver-
nement jordanien a decide de reit-
nir la Chambre en séance extraor-
dinaire a Jerusalem. La reunion 
eut lieu be 6 crt. 

Une foule nombreuse a accueilli 
et ovationne les depute et les Mi-
nistres qui ont assists a cette 
séance. 

Apres la reunion qui a examine 
be probleme de ''infraction israe-
lienne et la decision de protesta-
tion prise a l'unanimite, les de-
putes et les Ministres ont visite la 
Mosquee « El Akssa » et le caveau 
du roi Hussein ; avant de regagner 
Amman. 

Les Salesiens a l'honneur... 

Les Peres Salesiens organisent 
chaque armee une exposition des 
travaux de leur Ecole Profession-
nelle de Bethleem. Les delegues 
du gouvernement Jordanien qui vi-
siterent la derniere exposition sa-
lesienne, furent tellement bien im-
pressionnes qu'ils viennent de con-
fier aux Salesiens, officiellement, 
la mission de preparer ''Exposition 
nationale des produits industrials 
et agricoles de toute la Jordanie 
aux frais du Gouvernement Jorda-
nien. L'Exposition a ate inaugu-
ree cette semaine a Amman par le 
Premier Ministre et a regu la visi-
te du roi. 

POUDRE 
HAMODERME 	contre le 

HAMONIL 
R.C. 10866, CAIRE 
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HOTEL 

LEROY 
5, Rue Talaat Harb Pacha 

Alexandrie 
R.C.A. No. 27182 

LE PLUS RECENT ET 
LE PLUS BEL HOTEL 

FRAAVAIS D'ALEXANDRIE 
Adr. Telegr. : Hotel LEROY 
Appartements et chambres 
avec SCIURS de balms privees 
Telephones avec l'exterieur 
dans toutes 1 e s chambres 

CUISINE FRANgAISE 
REPUTEE 

Salons, Bar Americain etc. 
Meubles dernier cri 

PRIX MODERE 
Tel. 23090 (6 lignes) 

ISLAM ET COMMUNISME 
Une controverse suggestive 

Une controverse qui a mis aux prises dirigeants communistes 
et Musulmans a Lahore, an Pa kistan, a ate rapportee par la 

Revue Contemporaine *. 

apostat, c'est-d-dire que, theori-
quement, it est passible de la peine 
de mort. Sa seconde reponse le 
place dans la situation d'un agita-
teur. Par deux fois, it declare qu'il 
ne souscrit pas aux principes isla-
miques, et, par consequent, prove-
nant de lui, tout ce qu'il dit sur la 
reconciliation possible entre le 
Communisme et l'Islamisme, ne 
peut pas etre accepts comme te-
moignage sur ce point. II y a ce-
pendant une circonstance atte-
nuante : It reconnait qu'il peut a-
voir tort. En consequence, selon la 
loi islamique, et si vous vous mon-
trez d'accord en levant la main 
droite, nous allons le renvoyer avec 
notre mepris — car meme ses re-
ponses defient la logique »  . 
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